
Flexibi ité au travai
nouveauxenjeux pou? les
Faceà la panderlie, l’importance de l'environnementdessalaries
sembleavoir pris uri autretournant cesderniersri'iois. Plusieurs
entreprisesrecentrentle bien-êtreet l’humain aucœurde leur
management.Du télétravailà de nouvelles installations,en passant
par une organisationflexible, desméthodesvariéessont utilisées
pour conserver les talents.Tour d’horizon.

urant la crisesanitaire,e? télétravail a pris

une place prépondérante. Il devrait

perdurer avec un modèle hybride car la

productivité des salariésaurait progresséde74 0

dans es? entreprises françaises au troisième

,trimestre2020. grâceà un temps de trajet réduit

deshorairesflexibles et adoption?'? d'outils a?-??co

boratifs virtuels, constatee? rapportdu Capgemini

Laisserle

choix du

télétravail
est uneoption
plébiscitée
danspresque
tous les
secteurs
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entreprises
Research Institute : « The future ofwork :from
remote to hybrid», qui se basesurdeux enquêtes

réalisées en septembreet en octobre 2020.

Touver l’équilibre entrebureau
et travail àdistance

De parson activité, Mega International, éditeur

de logiciels et cabinet de conseil,a été confronte

très tôt au télétravail, il concernait 20% de

l’effectif, la transformation s'estaccélérée ces

derniersmoispourles 180 collaborateurs.Actuel-

lement, 85% sont en télétravail deuxà trois jours

parsemaine. la réflexion a été réaliséeavectous

les managers, pour définir un cadre adapte

à chaque équipe. Aux ressources humaines.

un salarie esl présent au bureau tous les jours,

pour d'autres services, c'est un jour commun

hebdomadaire.

S'adapter au cas par cas est egalement ce qu'a

choisi de faire Data legal Drive, logiciel de pilo-

tage de conformité RGPD. Dotée de deuxbureaux

à Boulogne-sur-Mer et à Paris, !'entreprise est

passéede dix collaborateurs en2018 à soixante-

d'ixfin 2021. Elle affiche un tum-overdelen

tiavsSS. s Notre objectifrestede conserver un

taux très bascarnousavons envieque les colla-

borateurs évoluenten memetempsque la société,

quetout le monde puisses'épanouir, c'estnotre

ligneconductrice. Noussommesunejeuneentre-

prise, a?serait dommagequ'a

notre niveau on ne réussisse

pas notre mission du bien-

etre au travail », precrse

Manon Filhol, responsable

ressourceshumaines au sein

de Data legal Drive. Ainsi,

plusieurs formules ont été

misesen place suite à la pan-

demie : le télétravail régulier,

avec deux jours à domicile

et trois jours au bureau, ou

le télétravail complet. « Sur

soixante-dix collaborateurs, dix ontchoisi lader-

niere option.depensaisque nousaurions plusde

demandesen TOQOfo.Certainsontoptépour nepas

e.n faire du tout. Danstous les cas,il était impor-

tant pour nousde ne rien imposer », üv\\e
ManonFilhol.

Laisserle choix du télétravail est une option

plébiscitéedanspresquetous les secteurs,meme

par l'UrssafCaissenationale. En septembre der-

nier, elle a signéun nouvel accord élargissant les

modalites d'accèsauxemployés pouvant réaliser

au moins une partie de leur activité à distance,

quelquesoit leur contrat (CDI, CDD, alternance,

stage)et leur ancienneté.Cesderniers ont droit

à 120jours parannée civile ou trois jours hebdo-

madaires. Un programme d'équipement en ordi-

nateurs portables et casquesaudio et une aide à

!'achat d'équipement mobilier sont développes

pour soutenir les collaborateurs. Offrir plus de

souplesseétait essentiel pour l'Urssaf.

La flexibilité choisie par les entreprisespermet de

contenter les deuxvisionsdessalariés,le collectif,

avec une présence sursite, a sa place. 56% des

collaborateurs se sentent plus engageslorsqu'ils

travaillent sur site et 61 % ont le sentiment

d'y être plus efficace pour les projets d'équipe,

selon le Baromètre annuel télétravail2021 de

Malakoff Humanis. Base sur des données de

2020, il indique que près de la moitié des

salariésne notent pas de changement en allant

au bureau ou en restant chez eux.Pour parvenir

Manon FILHOL :

?Responsable ressouiees humaires

?au seir de Data legal Drive

??Notre oMectif '?'este(le

conserver'un taux de turn-over
tris bas ear nous a ons enute

que leseollaboTuteursévolueut
en même temps (pie la société,

que tout le (notule )puisse
s’é'paru ??
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à un équilibre, les entrepriseschoisissentle mo-

dele à appliquer en se mettant à la place de leurs

coWaborabeurs. « Le bien-être va au-dela d'instal-

1er un baby-foot, il faut qu'on aitune approche

positive etplus modernepour recruter, fideliserles

salariésetavoirdes équipesengagées»,constate

Karima Chauvalon,DRH chezMega International.

» Les recrutements sontdesépreuvesdeséduction,

il faut queles conditions plaisentaux candidats

desledépart», déc?are-t-elle.

Flex Office VS bureauxpersonnels

Pour attirer les employés au bureau, repenser

!'environnement s'est imposé naturellement. Une

étude menée par Censuswide pour Fellowes

Brands en juin 2021, indique que plus de neuf

employéseuropéenssur dix (91 %) es-

timent que la satisfaction à l'égard de

leur espacede travail est importante à

leursyeux, au bureau comme chez eux.

90?* dessondés en France déclarent

que la satisfaction ressentieà 1'égard de

leur espacede travail améliore leur pro-

ductivité de plus de 25?fo. lesDRH met-

tent en placedes méthodesdifférentes.

Chez Data legal Drive, «nousavonsvoulu conser-

ver un bureauattitrépourchaqueemployéen té-

letravail régulier, memesi celareprésenteun coût
plus important», déclare Manon Filhol. Du côté

de Mega International, le chemin inverse aété

effectué. « Noussommespassesou flexi-bureau,

avecdespoints d'ancragepour queles travail leurs

nesesententpasperdus.l'objectifétaitdefavo-

riser !'émergencedenouveauxmodesde fonction-

nement, pourproposerun cadre différentde /a

pureproduction que on?'? peuttaire ctiez soi »,

expliqueKarimaChauvalon.Pour les RH, le chai-

lenge fut d'inverser la proportion de bureaux

individuels au profit d'espacesde coworking et

de salles de reunion. Ces lieux visent à stimuler
!'inspiration, la créativité et le brainstorming

en équipe. Créerdes espaces communs,où les

employés ont envie de rester, estdevenu ainsi

indispensablepour de nombreusessociétés.

OrganisationdesRH

Certainesentreprises ont d'ailleurs privilégié les

espacescommunsde détente, comme le Groupe

Atlantic, spécialistedu confort thermique. « Nous

avonsproposéoption?'?télétravail. En moyennees?

collaborateurs choisissentunejournée de téléta-

vail hebdomadaire.Le restedela semaine.ilsvien-

nent avecplaisir dansnotre, nouveau siegepari-

sien. Ils apprecientles zonescommunessoignées,

comme lerestaurantetsesproduits bio, la salle

de Fitness /?terrasse», explique Arnaud Rollin,

DRH du Groupe Atlantic. « Les collaborateurs

aiment seretrouver au bureau et tisserdesreia-

tions », poursuit-il.

Garderle lien s'avérénécessairedans les locaux,

ainsi qu'à distance. « Nous utilisons Microsoft

Teams,afin qu'un maximum de personnes en

télétravail puissentnous rejoindre, autantdans

les businessreports, que dans les réunions infor-

melles.TousIessalariéssontconviésaux points

hebdomadaires et ils en redemandent», confie

Manon Filhol de Data LegalDrive.

Pour les DRH, réussirà s'organiserentreles modes

de fonctionnement différents de chaque équipe

représente un enjeu de taille. Par exemple, le ?

U Les TEmbentesontdes
séduction,pretites?(le

•il Joui que lesdûs
plaisent,auæcandidats
(lits le (lépa'r't ??

Karima CHAU?ALON?

; DRH chez
Mega International?
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Groupe Atlantic utilise la solution digitale Sharvy

pour optimiser le parking et les repasde la café-

téria. Il souhaitait prévoir desquantitésjustes

afin d'éviter le gaspillage, l'application offre un

système de réservation pour différents espaces

afin d'optimiser les tauxde remplissage, notam-

ment despostesde travail. Cependant unefois

surplace, le Groupe Atlantic ne surveille pasles

horaires effectuéspar sescollaborateurs, la so-

ciété mise sur une confianceen sesemployés.

» Nous lesresponsabilisonset cela fonctionne

quandnousvoyons les résultats», refate Kmsud

Rollin.

La prévention pouréviter le Burn-out
et les démissions

le bien-être passe parprendre soin de la santé
mentale des travailleurs. Selon le Baromètre

annuel Absentéisme2020
Ifop/Malakoff Humanis. le

nombre d'arrêtsmaladie se

serait envole entre janvier et

août2020, avec notamment

une haussede +33% pour

les arrêts longs (plus de

trente jours) par rapport à

2019. loujours selon ce

même rapport, les consé-

quencessont nombreuses : difficultés de réorga-

de gestion, impact sur la motivation et !'engage-

ment desautres salariesde !'équipe et sur lesré-

sultats et la performance économique de !'entre-

pri se.

Ces constats interpellent lesdirigeants, dont

30% estiment que les arrêts maladievontconti.

nuer d'augmenter dans les deux prochaines

années.Stress, anxiété et dépression sont no-

tamment évoqués dans les manifestations

les plus fréquentes de ce mal-être, selon un dos-

sier de Préventica, plateforme d'information

et de rencontrespour la santé, la securitéet la

qualité de vie au travail, le bum-outet même le

boe-ouf gagneraientdu terrain. Si le premier

correspond à un épuisementprovoqué par une

charge de travail importante, le second setraduit

par un manque de travail et de l'ennui, la pré-

vention reste une solution primordiale afin de

!'éviter.

Maintenir le bien-être

Face à ces chiffres, les entreprises préfèrent

anticiper. En développement depuis quelques

années, leGroupe Atlantic reste attentifaux pre-

miers signes et au maintien de !'équilibre entre

vie professionnelle et vie privée. «Mous avonsdes

problèmes de surengagement. Il faut freiner nos

salaries trop passionnésetleur direde prendredu

temps pour eux. Par exemple, au siègede la

Roche-sur-Yon, unchefde servicea commenced

venir le samedi matin. Un mois apres, toute sa

première ligne venaitegalement»,relate Arnaud

Rollin. le DRH a dû les stopperet insister sur

importance?'?de déconnecter le week-end. Au sein

?-?généraldu groupe, formations et webinairesse

sent pour permettre aux managersde prévenir.

Elles portent notammentsur la communication

et la gestion desémotions.

les entreprisesdoivent sanscesseréaliser des

ajustements pour maintenir le bien-être des

salariés. Selon ces derniers, d'autres facteurs

entrent également en jeu. Suite à cette période

de crise difficile, ils manifestentle besoin d'une

reconnaissance tangible de la part de leur entre-

prise. Une étude menée par OpinionWay pour

Grant Alexander, publiée en septembre dernier,

révêle qu'une augmentation desalairefut l'élé-

ment le plus cité (49 0/0, dont25% qui la placent

en premier), la reconnaissance et la valorisation

du travail de la part de leurs supérieurs arrivent

en secondeplace (34%). Et ils sont 21% à

demander desperspectivesd'évolutions concrètes,

ainsi que des encouragementset de la moti-

vation (21 %). Remotiver et réengager les colla-

borateurs, représentent les enjeux principaux des

dirigeants. "

U (.es oiwutears?)? choisissent
une ownée (le teletmil
hebdomadaire.Le 'restede
kt semaine.ils viennent.avec
plaisir (kins 'nollenouveausiège

•pariât Us app'recient. les zones

dinessoignes??

Arnaud ROLLIN

DRH du Groupe Atlantic?
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